
Méron Jean 02 56 22 93 46 – 06 03 76 35 68 
20, rue du Général-Brenot jm@jean-meron.fr – http://jean-méron.fr 
56260 Guémené-sur-Scorff

Guémené-sur-Scorff, le  juillet 207

Objet : projet de clavier NF Z 7–300 … Groupe Afnor 
Copie : ministère de la Culture … À l’attention de Philippe Magnabosco, 
 tout public  chef de projet normalisation 
  , rue Francis-de-Pressensé 
  93571  LA PLAINE SAINT DENIS CEDEX

Monsieur, 
 
Suite à mon courrier du 29 juin 207 à la ministre de la Culture, dont vous avez eu 
copie, vous trouverez ici mes observations sur le projet de clavier NF Z 7–300.

Pour les usagers qui respectent l’écriture du français telle qu’on la trouve dans 
les dictionnaires, à commencer par celui de l’Académie, les claviers qwerty, 
azerty … n’ont jamais été un obstacle. Quelques exemples :

✓ [bertrand.deo], Clavier français étendu pour Windows NT et DOS :
 
 
 
 
 
 
 
 
 

✓ Michel Julİer (résumé de), Clavier français international pour Windows, 
 8 avril 204 :
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

http://jean-meron.fr
http://bertrand.deo.free.fr/ExtFrK/
http://mjulier.free.fr/clavier/
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✓ Denis Lİégeoİs, Pilote de clavier français enrichi pour Microsoft Windows :
 
 
 
 
 
 
 

✓ René Cougnenc (†), Guylhem Aznar, Nicolas Maİlhot, Unicode French 
  derivative, 99x–2006 :

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

✓ Dimitri Robert (fiche réalisée par), Clavier français étendu – Mode d’emploi :
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

http://users.sfr.be/denis.liegeois/kbdfrac.htm
http://www.piprime.fr/1305/personnaliser-le-clavier-sous-linux-avec-xkb/
http://formation-logiciel-libre.com/wp-content/uploads/2016/02/clavier-francais-etendu.pdf
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✓ Éric SCHREİNER (elrick964), Clavier français enrichi pour Windows:
avec les lettres grecques

 
 
 
 
 
 
 

sans les lettres grecques

 
 
 
 
 
 
 

Pour d’autres exemples, voyez mes écrits sur mon site internet :


Sans oublier les claviers proposés par les pays ci-dessous, dont certains ont fait 
l’objet d’une normalisation :
sous Windows : [Panneau de configuration] 
 ▶ Modifier les claviers … 
 ▷ [Région et langue] – Claviers 
 Claviers et langues - Modifier les claviers … 
 [Ajouter …]

 
 
 
 
 

✓ Clavier français (Belgique) :

 
 
 
 
 
 
 
 
 

https://sourceforge.net/projects/frelrick/?SetFreedomCookie
http://jean-meron.fr/
http://www.jbinformatique.be/pdf/Clavier-azerty-belge-et-francais.pdf
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✓ Clavier normalisé (Québec)  ou :

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

✓ Clavier suisse (qwertz) :

 
 
 
 
 
 

✓ Clavier suisse (azerty) :
 
 
 
 
 
 

✓ Clavier US international :
sous Windows : [Panneau de configuration] 
 ▶ Modifier les claviers … 
 ▷ [Région et langue] – Claviers 
 Claviers et langues - Modifier les claviers … 
 [Ajouter …]

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

https://www.oqlf.gouv.qc.ca/ressources/bibliotheque/depliants/20110819_clavier_normalise.pdf
https://www.oqlf.gouv.qc.ca/ressources/ti/dossiers/BETEL_Linux.pdf
http://www.yapaslefeuaulac.ch/clavier/
http://www.yapaslefeuaulac.ch/clavier/
https://fr.wikipedia.org/wiki/QWERTY#/media/File:KB_USA-international.svg
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Le clavier de la page précédente a été développé par Logitech pour les amateurs 
de jeux vidéo. (Ce ne sont pas les modèles de clavier qui manquent.) En 2009, 
je l’ai transformé en clavier de composition et de mise en page. Vingt-deux touches 
restent disponibles :

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

M1 M2 M3 M1 M2 M3 M1 M2 M3

À l’époque du plomb, la situation était la même. Des casses étaient plus riches 
que d’autres. Exemple : Jouvİn Jules (sous-prote), Manuel à l’usage des Élèves 
compositeurs, Paris, Imprimerie nationale, 897:

Page 2 : casse en 2 parties :
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Page 2 du pdf :  
 
 
 
 
 
 

 

Sans oublier que, lorsque la casse ne comportait qu’une seule partie,  il existait 
des casseaux : pour les capitales accentuées, par exemple.

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k57841259?rk=21459;2
http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k57841259/f27.image
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Selon Fleur Pellerİn, ex-ministre de la Culture, on ne pourrait pas « à partir du 
clavier, faire un C majuscule cédille » ou encore « un certain nombre de choses qui 
peuvent être faites grâce au correcteur automatique ou dans la police des symboles, 
mais qui ne sont pas rendues possibles par les claviers ». Dois-je commenter ?
C’est bien connu : 
– À mauvais ouvrier il n’y a pas de bons outils. 
– Bon ouvrier ne querelle pas ses outils. 
– Bon ouvrier se sert de tous outils. 
– C’est l’œuvre qui donne la mesure de l’ouvrier. 
– À l’œuvre on connaît l’ouvrier. [La liste est longue.]


Dans le projet, il est écrit page 39 : « […] prise en charge linguistique (notamment 
la langue française selon les règles orthographiques et typographiques admises. » 
Pour cela, encore faut-il les connaître. En la matière, outre le goût et la lisibilité, 
la première des règles est le bon usage, qui ne peut être fondé qu’en raison.
Exemple d’un supposé bon usage : Groupe de Lausanne de l’Assocİation suİsse 
des typographes (AST), Guide du typographe romand … 993, page 37, § 246 : 
« On ne met pas d’accent à la lettre initiale (capitale) d’un mot en bas de casse : 
[…] Emile […]. ¶ En revanche, on met les accents dans un mot ou une phrase 
entièrement en capitales : […] ÉMILE […]. » Ce qui ne correspond pas au bon usage 
français (voir, entre autres, p. a–7 sqq. de ma Lettre à l’Inséé … du  juillet 200). 
Devenu Guide du typographe en 205, le texte du § 246 a été corrigé page 29 :

 
 
 
 
 
 

Il m’aura fallu pas moins de 8 ans pour faire entendre raison aux membres 
de ladite association suisse. Cela dit, le mal est fait. Exemple : BlogGenWeb, 
Cachez cet accent que je ne saurais voir !  (extrait) :

 
 
 
 
 
 
 

Autre exemple du Guide du typographe (205), page 68 :
Remarque. Du point de vue de la régularité du langage, Monsieur pourrait s’abréger Mr,
au même titre que Mme, Mlle, Dr, etc. Cette graphie aurait l’avantage de lever toute 
ambiguïté entre l’abréviation de Monsieur et celle des prénoms comme Michelle, 
Marcel, Micheline ou Marc que l’on abrège tous par M. Néanmoins, il n’existe aucune 
obligation, ni linguistique ni normative (contrairement aux monnaies ou au Système 
international SI), d’employer une forme plutôt que l’autre. Nous maintenons la forme 
traditionnelle, en précisant que, dans un texte donné, il est préconisé de s’en tenir

 à la même abréviation tout au long de l’ouvrage.
M’étant déjà longuement expliqué sur le sujet dans mes écrits (Qualité & Typographie : 
Études critiques 2, octobre 997, p. 27 sqq.), je ne crois pas devoir développer ici !?

http://jean-meron.fr/attachments/File/Rapport_sur_l_____tat_civil/Jean_M__ron__Lettre____l___Ins______annexe__11-07-2010_(M__J_30-11-2010).pdf
http://www.francegenweb.org/blog/index.php?post/2008/02/12/367-cachez-cet-accent-que-je-ne-saurais-voir
http://jean-meron.fr/attachments/File/Orthotypographie.___tudes_critiques/Jean_M__ron__Qualite_et_Typographie_2_(octobre_1997).PDF
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Non, les outils ne sont pas les premiers responsables du non-respect de l’écriture 
du français. (Je développe le sujet dans ma prochaine étude à paraître : Faisons 
le point ! )


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Dans le projet de clavier nf z 7-300, quatre sujets ont retenu mon attention :
• Le point sur le i grande et petite capitale, en français : İ | İ.

• La confusion entre la barre oblique / (u+002f) 
et la barre de fraction  ⁄ (u+2044).

• La confusion entre le trait d’union - (u+002d) 
et le signe mathématique moins − (u+2212).

• L’absence de prise en compte de l’espace demi-cadratin | | (u+2002). 
(Quant à l’espace-chiffre | | il semble n’être pris en compte 

que par les logiciels professionnels de pré-presse.)

Le point sur le i grande et petite capitale, en français
Page 0 : Le ı (lettre minuscule i sans point) et le İ (lettre majuscule i avec point) 
sont prises en charge. ¶ NOTE  Selon l’usage du français et de la plupart des 
langues latines, reflété dans la Norme internationale ISO/IEC 10646, la lettre i 
comporte un point en minuscule et n’en comporte pas en capitale. Néanmoins, 
dans les langues où elles sont en usage, la lettre majuscule İ jouent le rôle de 
capitale de la lettre minuscule i tandis que la lettre minuscule ı joue le rôle 
de minuscule de la lettre capitale I.

Pour raison de lisibilité, j’utilise le İ. Exemples : Ill ou İll (rivière d’Alsace), 
Ill ou İll, Ill ou İll, etc. En petites capitales, le İ (Eİnsteİn) et non le ı (Einstein).

 (À noter que lisible devient lisible en petites capitales. Nul besoin de ı sans point.)

Barre oblique / et barre de fraction  ⁄
Page 2 : u+002f / Barre oblique

Ne pas confondre la barre oblique / (u+002f) avec la barre de fraction  ⁄ (u+2044) : 
commande ¾ ; manuelles 3⁄4 et non 3/4 ou ³/₄ (utilisation d’exposant/indice au lieu 
de numérateur/dénominateur).
Groupe de Lausanne de l’Assocİation suİsse des typographes (AST), 
Guide du typographe … 205 :

 Page 06 : barre de fraction ( ⁄ u+2044), barre de division ( ∕ u+225), barre  ⁄ 
 oblique ( / u+002f) :  ⁄∕/ (les barres de fraction et de division sont identiques)   ∕ 
   5⁄8 → 5⁄8 ⅝ 5∕8 → 5∕8 ⅝ (résultat identique) 5/8 → 5/8 ⅝   / La barre de fraction ( ⁄ u+2044) doit se trouver dans le pavé numérique.

Trait d’union - et moins mathématique −
Page 4 : U+002D - Trait d’union-Signe moins

NON : trait d’union - (U+002D). Signe moins − (u+2212). 
Le signe moins doit figurer dans le Tableau 8 – Symboles (page 2) et prendre la place 
du trait d’union du pavé numérique, qui n’a pas sa place ici. Les exemples ci-dessous 
prouve que le signe moins a la même chasse que les chiffres et autres signes :

   + 8 -/ 3 = 6  + 8 − 3 = 6   + espace cadratin  | | 
  tiret demi-cadratin – + − × ÷ =   − espace demi-cadratin  | | 
        × espace-mot ⅓ de cadratin  | | 
        ÷ espace-mot ¼ de cadratin | | 
        = espace fine ( point)  || 
      tiret demi-cadratin  – mi-fine (0,5 point)  |— |  
         espace-chiffre  | | 
        2    |2| 
         (Il existe d’autres types d’espaces.)
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De nos jours, l’espace fine peut valoir : 
– le quart de la valeur de l’espace-mot ¼ de cadratin ||  
– le tiers de la valeur de l’espace-mot ⅓ de cadratin || 
 • en corps 2 : 0,75 point ou ,333 point ;
 • en corps  : 0,6875 point ou ,222 point ; 
 • en corps 0 : 0,625 point ou , point ; 
 • en corps 9 : 0,5625 point ou  point ; etc. 
– InDesign : fine | | mi-fine | |
AST, Guide du typographe … 205 :
Page 85 : 528 Mathématiques […] − moins […] : divisé par […] ÷ progression 
arithmétique.
Jouvİn Jules (sous-prote), Manuel à l’usage des Élèves compositeurs, 897:
Page 3 :   Page 293 :

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Page 43 : DEMI-CADRATIN, blanc qui a 
pour épaisseur la moitié de sa force 
de corps. […] DEMI-MOINS, tiret qui a 
comme épaisseur la moitié du moins.
Pages 433–434 : MOINS, tiret long qui 
ordinairement sert à séparer des phrases 
ou à remplacer des mots qu’on juge 
inutile de répéter. Ainsi nommé parce 
qu’il a la force du moins employé en  

algèbre. Il existe des moins sur cadratin, sur demi-cadratin et sur trois quarts de 
cadratin. [De nos jours, le moins a la valeur de l’espace-chiffre, qui est un peu plus 
large que le tiret demi-cadratin.]
Pages 54–55 : Les folios seront placés au milieu de la justification quand il n’y aura 
pas de titres courants. On les disposera de deux façons : 
o Entre deux moins et séparés par un demi-cadratin : — 45 —
2o Entre des parenthèses collées à des petites vignettes et séparées des chiffres 
 par un demi-cadratin : —( 336 ) —
Lexique des Règles typographiques en usage à l’Imprimerie nationale, Paris, 
Imprimerie nationale, 990 :
Page 5 : − / : ÷ divisé par (ex. :   ;  a / b ;  a : b ;  a ÷ b )
Page 48 : Les tirets (ou moins) s’utilisent isolément ou par deux :
– employé seul, le tiret signale chaque terme d’une énumération présentée 

en sommaire ou même en alinéa ; dans les dialogues, il indique le changement 
d’interlocuteur ; 

– encadrant un ou plusieurs mots, à la façon des parenthèses, les tirets seront 
préférés à celles-ci chaque fois que l’on désirera séparer du texte une notation 
sans que la coupure soit trop marquée ; le second tiret sera supprimé avant 
un point final.

Lexique des Industries graphiques [après 960 ?] :
Page 66 : Moins n. m. Dans les opérations de mathématiques, s’oppose au signe plus ; 
en composition, on l’appelle aussi tiret (—) ; il sert à marquer l’interlocution, 
les phrases incidentes, en remplacement des parenthèses ; il remplace parfois 
le mot idem.
Vİncent Jean-Barthélemy, Manuel grammatical à l’usage des Compositeurs typo-
graphes … Bruxelles, M. Hayez, 854 :

 Page 6 : « Quelques auteurs remplacent, dans certains cas, les parenthèses 
par des tirets (—). »

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k57841259?rk=21459;2
http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k57841259/f56.image.r=.langFR
https://ia600202.us.archive.org/12/items/manuelgrammatic00vincgoog/manuelgrammatic00vincgoog.pdf
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Guéry Louis, Dictionnaire des règles typographiques, Paris – Montpellier, CFPJ̇, 
août 996 :
Pages 22–23 : TIRETS. Les tirets sont appelés des moins en langage typographique.
Ils sont plus longs que les traits d’union avec lesquels ils ne doivent pas être confondus.

 Ils ont de multiples usages. […] le tiret [est] suivi d’un blanc fixe (un demi-cadratin) 
s’il est en début d’alinéa.

Page 4 : u+203 – tiret demi-cadratin
 AST, Guide du typographe … 205 :

Page 239 : Les tirets, sur cadratin (—) ou sur demi-cadratin (–), sont utilisés pour les 
incises, ou pour les changements d’interlocuteurs dans les dialogues. Le tiret demi-
cadratin tend à remplacer le tiret cadratin dans tous ses usages. ¶ Le tiret moins (−) 
est un symbole mathématique et doit être réservé aux opérations de cette discipline. 
[Voir également ci-dessus.]

Espace demi-cadratin (espace-chiffre)
Page 5 : u+2003 espace cadratin Espace longue utilisée en typographie anglaise 
  ou, dans le corps d’un paragraphe, devant 
  une abréviation composée d’une lettre suivie 
  d’un point (par exemple M.)

 Illustration : Écrire à M. Untel. [!?]
Cela fait des siècles que les typographes français utilisent – entre autres espaces – 
celles du demi-cadratin et du cadratin. Quant à l’exemple choisi (M. *) !?
L’espace demi-cadratin doit figurer dans le Tableau 2 – Espaces typographiques
* Un exemple parmi beaucoup d’autres, où l’abréviation de Monsieur était Mr et non M. : 
Vİncent Jean-Barthélemy, Manuel grammatical à l’usage des Compositeurs typographes … 
Bruxelles, M. Hayez, 854, page 64 : « On doit éviter de finir la ligne par les abréviations 
Mr, Mme, Mlle … ». [Lİttré, Dictionnaire de la Langue française, 873-874: Mr ou M. ; etc.]

Disposition des caractères …
Page 40 : Choisir la meilleure disposition des caractères sur un clavier consiste 
à définir l’équilibre optimal entre plusieurs besoins liés à son utilisation, pour 
différentes catégories d’utilisateurs et d’usage. Décider où placer un caractère 
est un problème difficile. Par exemple, placer le caractère ‘[ ’ sur une touche 
très accessible peut faciliter l’entrée de texte pour un groupe d’utilisateurs 
(informaticiens), mais priver d’autres utilisateurs de cet emplacement privilégié 
pour un autre caractère qui leur serait plus utile. Ce type de problème s’applique 
pour chaque caractère, chaque emplacement, et chacune des relations entre 
ces caractères et ces emplacements, ce qui le rend impossible à résoudre à la main 
en un temps raisonnable.

 « À l’impossible nul n’est tenu. » Un clavier normalisé ne pourra jamais répondre 
à tous les besoins des usagers. Comme n’importe quel autre outil, il doit pouvoir 
être personnalisé, ce qu’ont fait tous les auteurs qui ont créé des pilotes de clavier.

 Pour qu’une langue soit correctement affichée ou imprimée, encore faut-il savoir 
choisir les bons filtres d’importation et d’exportation. À défaut, des caractères 
risquent d’être substitués à d’autres caractères (’ remplacée ?, par exemple). 
En la matière, une normalisation devrait être faite au niveau international. Etc.

 Le contenu des outils de la langue française (dictionnaires, codes typographiques …) 
diverge sur de nombreux points. Prenons pour exemple le signe de la division. 
En Belgique (Dumont Jean, Vade-Mecum du Typographe …, Bruxelles, 95, p. 8) 
et en Suisse (voir AST, p. 9), c’est le : qui est utilisé, le ÷ étant réservé à la progression 
arithmétique. Pour l’Imprimerie nationale (897), ÷ progression arithmétique ; 
(990) − / : ÷ divisé par (ex. :   ;  a / b ;  a : b ;  a ÷ b ). Unicode connaît l’obélus ÷ 
pour marquer la division, mais pas la progression arithmétique. En la matière, 
là encore, la liste est longue.



https://ia600202.us.archive.org/12/items/manuelgrammatic00vincgoog/manuelgrammatic00vincgoog.pdf
http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k5460034d/f620.item
https://archive.org/details/vademecumdutypog00dumo
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Je le répète, pour les usagers doués de raison … les claviers d’ordinateur – qui sont 
programmables – n’ont jamais été un obstacle à l’écriture correcte d’une langue 
comme le français. J’ai écrit : « doués de raison … » Pardonnez-moi, je ne peux 
m’empêcher de dire des gros mots. Car enfin, ce n’est pas parce que les ignorants, 
paresseux et autres – sans parler de ceux qui croient savoir et se sentent autorisés 
à légiférer – auront entre les mains le meilleur clavier du monde que le français 
sera correctement écrit.
En 897, ce qu’écrit Jules Jouvİn dans l’introduction de son Manuel est toujours 
d’actualité (page i) :

 En publiant ce Manuel à l’usage des élèves compositeurs, nous n’avons eu qu’un but : 
frapper leur esprit par la variété des exemples, éveiller leur goût par un aperçu 
progressif des combinaisons diverses de l’art typographique. Nous avons été sobre 
d’explications, nous nous sommes attaché à ne donner qu’en substance l’exposé des 
procédés pratiques de la typographie. ¶ En typographie, comme dans tous les arts 
où le goût seul domine, il est difficile d’avoir des règles absolues. Tout dépend 
souvent de la façon dont l’auteur a ordonné son travail, de la disposition de sa copie, 
de la grandeur du format, du choix des caractères ; mais il est des principes essentiels 
que l’élève est tenu de ne pas ignorer et que nous allons résumer brièvement. […] ¶ 
La beauté d’un livre ne consiste pas seulement dans la qualité du papier ou la grâce 
du format. Le choix judicieux des caractères, l’habile gradation des titres, la régu-
larité de l’espacement, la bonne disposition des opérations, l’exact ajustement des 
angles des tableaux, l’égale longueur des filets, en un mot l’harmonie générale de la 
composition, telles sont les qualités indispensables qui, au point de vue typographique, 
constituent un beau livre.

  Ici, point de diktats, mais une démonstration oculaire, chère à Fernand Baudİn, 
et autres maîtres des métiers du Livre.
Il est toutefois un domaine où l’écriture doit être impérativement respectée, 
c’est celui de l’écriture des noms propres, plus particulièrement celle des noms 
de famille. Il n’est plus question ici de bon usage, mais de loi. J’ai déjà beaucoup 
écrit sur le sujet, mais je vais conclure dans Faisons le point !
Dans notre pays, le non-respect des lois et des personnes s’exerce à tous les niveaux, 
y compris au sommet de l’État (voir page suivante). Ce qui ne date pas d’hier :

 Loİr J.-N. De l’état civil des nouveaux-nés au point de vue de l’histoire, de l’hygiène 
et de la loi … Paris, Cotillon, 854, pages 24–25 : Les « ordonnances [de 539, 579, 
667, 736] ne coïncident nullement avec la mise à exécution des sages mesures 
qu’elles renferment, ou, en d’autres termes, les époques de progrès qui s’effectuèrent 
dans la tenue de l’état civil ne correspondent pas à celles de la promulgation des 
ordonnances. Il s’est écoulé le plus souvent entre ces deux époques, qui auraient dû 
se suivre presque immédiatement, un long intervalle, un siècle et plus par exemple, 
tant sont grandes les difficultés que pour leur admission éprouvent les réformes 
les plus sages et même les plus importantes.

À l’époque moderne, le désordre règne dans l’état civil depuis la Révolution, 
soit depuis plus de deux siècles. Il n’y a pas à dire, nous sommes en net progrès !!!
Je reste à votre disposition pour tous renseignements ou pièces dont vous pourriez 
avoir besoin.
Veuillez agréer, Monsieur, l’assurance de mes sentiments dévoués.

 
 
 
 

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k286913/f32.image
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